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légitime et nécessaire de cette autre union qui s’établit par 
l’Eucharistie entre Jésus-Christ et chaque membre de son 
corps mystique. Quant à la raison pour laquelle St Augus­
tin insiste particulièrement sur ce second point, elle est facile 
à comprendre. Il voyait les Donatistes s’appliquer, pour 
ainsi dire, de tout leur pouvoir à détruire cette union entre 
les membres du Christ. Pasteur vigilant, il voulait préserver 
ses ouailles d’une diversion si funeste; et c’est pourquoi il 
s’attache principalement, à recommander l’union entre les 
membres du Christ. Le raisonnement est des plus simples: 
l’Eucharistie unit chacun de nous réellement à Jésus-Christ; 
elle doit donc nous unir aussi très étroitement entre nous.

“Pourquoi le Corps de Jésus-Christ nous est-il donné sous 
l’apparence du pain? Ne disons rien, ici, de nous-mêmes; 
écoutons l’Apôtre qui, en nous parlant de ce Sacrement nous 
dit: Nous ne sommes tous qu’un seul pain et un seul corps. 
Comprenez ces paroles et réjouissez-vous. O unité, ô vérité, 
ô piété, ô charité! “Nous sommes tous un seul pain’’. Quel 
est ce pain ? Nous sommes un seul corps. Rappelez-vous que 
le pain ne se fait pas avec un seul grain de blé mais avec plu­
sieurs. Lorsqu’on vous a exorcisés, vous étiez comme sous 
la meule, quand vous avez reçu le baptême, vous avez été 
comme une pâte imprégnée d’eau, et vous avez été soumis à 
l’action du feu en recevant le Saint-Esprit. Soyez donc ce 
que vous voyez et recevez ce que vous êtes. Voilà ce que 
l'Apôtre nous dit de ce pain sacré. Sans avoir besoin de nous 
le dire, il nous a indiqué ce que notre esprit doit découvrir 
dans le calice. Pour qu’il y ait apparence visible du pain, 
il faut que beaucoup de grains réduits en farine soient pétris 
ensemble et nous donnent ainsi une figure frappante de ce 
que la sainte Ecriture nous dit des premiers fidèles: "Ils 
n’avaient, en Dieu, qu’un cœur et qu’une âme’’. Il en est 
ainsi pour le vin. Rappelez-vous, mes frères, comment se 
fait le vin. Les grains sont suspendus en grand nombre à 
la grappe, mais la liqueur contenue dans chacun d’eux vient 
se mêler dans l’unité. C’est ainsi que Notre Seigneur a voulu 
être le symbole de ce que nous sommes: il a voulu nous unir


